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LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ,“RELIGION ET PATRIE"LOUIS LlSSIEB, Rédacteur PreprMUSre

LE PAPE ARBITRELES ÉLECTIONS FRANÇAISES 
ET LA PRESSE ROUGE FICRHP NVIOUIJ!

DE

PLACAGE D’OTTAWA.

LE CANADA AllGYLE HOUSEL’arbitrage du.SouverainJPontife, 
dans la question des lies Carolines, 
a inspiré à M. J. Comely, un arti­
cle des plus remarquables :

On sait ce qu'a accompli le 
régime républicain en France. Sa 
politique, malheureuse et néfaste 
au point de vue colonial et écuno 
mique, n’a eu réellement de succès 
et de vigueur que contre Dieu et 
son Eglise. Les ministères se sont 
succédés, en effet, aussi impuissants 
les uns les autres pour le bien, 
mais forts et résolus chaque fois 
qu’il s’est agi d’opprimer la croy­
ance catholique, de la dépouiller 
de ses attributions et.de restreindre 
ses droits.

Aussi, il semblerait qu i la réac­
tion conservatrice constatée par les 
dernières élections françaises au­
rait dû rencontrer partout, dans 
notre pays de foi, un accueil sym­
pathique et réjpui. Malheureuse­
ment, il n’en a pas été ainsi, et la 
presse rouge de la province de 
Québec, qui nous a accoutumé de­
puis longtemps à son (amour pour 
tout ce qui tend au radicalisme po- 
lique et religieux, a trouvé des 
accents larmoyants pour saluer 
l'échec de ses fétiches de France.

Nous citons en commençant par 
la Patrie :

Ottawa et Hall, 19 Octobre 1885 D. GARDNER <& CIE.,On y trouve les plus beaux articles pla­
qués en or. argent et
l’électricité ; d'autres plaqués eu ar­
gent, oriade et cuivre solides ; aussi, des 
garnitures d’attelage, voituies d’été et 
d’hiver, des boutons de porte, des numéros

nickel au moyen de
L'IMMIGRATION Deux nations, dit le célèbre écri 

vain, ont failli se déclarer la guerre. 
L’une est colossale, l’autre est ré­
solue.
masse puissante comme un Goliath. 
L’autre serre sa fronde dans sa 
main, comme un David.

Elles ne peuvent s’étreindre sur 
terre. Mais elles peuvent se heurter 
sur mer, en une lutte atroce et 
sans gloire.

—Je t’écraserais, dit l’Allemagne. 
Je te ferais payer en larmes de 
sang ta victoire, répond l’Espagne.

Tout à coup, elles s’avisent de 
penser qu’au-dessus des peuples il 
y a Dieu, qu’au-dessus des rois il y 
a le Pape.

Et voilà l’Empire protestant et la 
Monarchie catholique qui s’en vont 
frapper à la porte du Vatican, di­
sant : “ Saint-Père,jugez-nous, met- 
tez-nous d’accord.”

Aucun gouvernement humain ne 
saurait prononcer impartialement 

les deux adversaires. Les 
uns sont intéressés dans la ques­
tion et la résoudraient pour eux. 
Les autres sont dominés par la 
crainte ou par l’amitié

Qui est assez puissant po 
à l’Espagne : “ Tu as tort.”

Qui est assez libre pour dire au 
Roi: Tu as tort 1 sans paraître 
avoir peur de l’empereur.

Un homme. Le Pape.
Et pourtant il est captif. Depuis 

quinze ans, il n’a pas franchi le 
seuil de son palais. Napoléon, à 
Fontainebleau, ne possédait plus 
de la terre de France, que le mor- 

couvraient les sabots de

Salles d’Exposition d’articles de modes et de 
manteaux maintenant ouvertes pour la saison

Chapeaux et Toques garnis, Fleurs, Plumes, Ornements etc., 
Manteaux, Dolmans, Imperméables, Vestes, vendus 

tous à meilleur marché que partout ailleurs.

Le parti libéral reproche au 
gouvernement actuel de dépenser 
inutilement de fortes sommes en 
faveur de l’immigration, s’appuy­
ant surtout pour cela sur ce que 
les rapports officiels constatent un 
déficit notable dans le nombre des 
immigrants qui se sont fixés au 
pays l’an passé.

Il serait très-facile de fdémontrer 
combien est puéril cet argument 
de nos adversaires ; il suffirait, en 
effet, d’alleguer que l’émmigration 
du RoyamoUni, pour ne donner 
qu’un exemple, a diminué de plu­
sieurs milliers de sujets, en 1884, 
et que l’Europe envoyant ainsi 
moins de ses gens eu Amérique, le 
Canada a naturellement souffert du 
contre coup^de cette baisse comme 
les Etats Unis et tous les autres 
pays du continent.

Mais, nous ne nous arrêterons 
pas à cette considération ; nous 
aimons mieux établir un rappro 
chement très-instructif entre les 
résultats de la politique libérale, 
de 1875 à 1878, et ceux obtenus 
par les conservateurs durant une 
semblable période de quatre années, 
de 1879 à 1882, quant à ce qui con­
cerne le chapitre de l’immigration.

Que nos lecteurs veuillent donc 
étudier avec soin les chiffres qui 
suivent :

de bancs, etc. Un répare et on plaque à 
nouveau les vieux articles de manière à 
leur donner la valeur de neufs.

Les ordres sont remplis avec prompti-

L’une se carre dans sa

Fabrique et Bureau, 79 rue Baek.
K. BAZIRE et E. ALLAI KE,

19 Uct. 1885—3m Propriétaires.
------; On peut se procurer des

Marchandises Sèches à B.n Marché
ET DU DERNIER GOUT, chez D. GARDNER & Cie.

ON DEMANDE
UNE MAITRESSE D'ECOLE pour enaei- 
gner le français et l'anglais dans la muni­
cipalité du Canton Aldfleld. S’adresser à 
C. V. CASA U LT, ë-c.-Trésorier, Bureau 
de Poste Halversen, comté de Pontiac,

Q

De Belles ETOFFES A ROBE,
A lO, 1Q et 15 cts. la Verge

ON DE VIANDE
Immédiatement 20 filles nu bureau du 
magasin de chiffons de la cité d’Ottawa, 
No. 257 rue Cumberland. Des Etoffes de même nature, mais de meilleur qualité à 20 

et 25 cents la verge. Flanelles Rouges tout laine, 12J 
cents la verge Flanelles Grises, 25 et 30 cts la verge.

Albx. Daküs, 
Gérant.

A.VISentre VENTES SXTnAOHDIITAIRES de DXVAF3
Et d’imitations de Veau Marin faites à moins de moitié prix. 

Bus de laine pour femmes, 25 cents la paire seulement. 
Demi-bas pour hommes, 25 cents la paire. Couvertes 

Blanches tout laine, $2.75, $3.60 et $4.00 la paire.

Une assemblée générale spéciale de la 
Société de Colonisation du Lac Témiska- 
ming aura lieu au collège St Joseph mer­
credi, le 21 courant, à 8 lire. p. m préci-

Par ordreur dire
j. L. Olivier, 

Secrétaire,
O.tawa, 15 Oct. 1885.

“ Mais l’effet de l’élection n’en 
moins fâcheux, dit la ga- D. Gardner et Cie. se glorifient de donner plus que 

partout, ailleurs en Canada en retour de l’argent qu’on leur 
paie Nous importons directement d’Angleterre, de France 
et des Etats-Unis toutes nos Marchandises et nos clients en 

ont le bénéfice.

THEÀTEF royalsera pas
zetle de M. Beaugrand. En don­
nant au parti monarchique un ac­
croissement de forces, cette élec­
tion ravivera des’lnttes qui com­
mençaient à s’éteindre, donnera 
des espérances à ceux qui atten­
dent d’une révolution ou d’un coup 
d’Etat le Succès de leur parti et 
a£Taib ira la confiance du public 
français et de l’étranger dans l’iné 
braniable solidité des institutions 
républicaines. Au point de vue 
français, ce résultat, s’il se confir­
me, ne peut être que profondé­
ment regrettable.”

Locataire et Direct. J. II. tilLNEOIJR 
Gérant, la. HOWARD

SEMAINE COMMENÇANT
LE 19 OCT+BltE 1885,

On jouera le grand Mélodrame

Tapisseries, tapis 35, 45 et 00c. la varge ; 
l apis de Bruxelles, $l et $1.20 la verge; 

Tapis de laine de Hemp et Union, etc.
ceau que 
son cheval. Lui, il ne possède plus 
de la Ville Etemelle, que le frag­
ment que recouvre son prie-Dieu.

Mais il y a en lui une force 
morale, qui s’élève et qui plane au 
dessus du monde. Il y a, dans son 
auguste captivité,une indépendance 
qui met sous ses pieds les trônes 
humains.

Et au dessus des foules bruyan­
tes, au dessus des armées silencieu­
ses, au-dessus des ministres qui 
gouvernent, au-dessus des chefs 
qui régnent, au-dessus des vilénies 
et des gloires mortelles, les âmes 
troublées aperçoivent le vieillard 
enveloppé dans sa robe blanche, 
comme audessus des villes agitées, 
des campagnes tranquilles, des 
forêts murmurantes et des fleuves 
qui grondent, la neige immaculée 
des grands monts que baise, sans 
témoins, le soleil de Dieu.

Or, savez vous ce que c’est que 
cet arbitrage pontifical.

C’est une résurrection inattendue 
de ces temps héroïques et char­
mants, où les rois soumettaient 
leurs querelles au Vicaire du 
Christ, ou les hommes bardés de 
fer s’embrassaient à sa voix, et 
f lisant trêve aux chevauchés fratri­
cides, s’en allaient dociles, la croix 
rouge sur l’épaule, vers Jérusalem, 
où ils trouvaient la liberté moderne 
assise sur le tombeau du Christ.

IÆ MONDE! D. G ARBITER <£t Cie.,PÉRIODE LIBÉRALE 
Nombre

d'immigrants. Coût.
............. 27,382 $296,692.91
.............. 25,633 284,065.23
............. 27,082 183,672.76
............. 29,807 177,044.53

Entr’autrvs mise-en-scène à sensation, 
on représentera une

Explosion à bord d’un bateau 
â vapeur, un seuvetage 

sur une épave,
Et d’autres péripéties tirribles du sinistre. 

Tous les décore seront nouveaux et 
d’une réalité saisissante.

Prix ordinaires • - 20 et 15cts 
Sieges reserves - - 50 et SOets

Années.
1875....
1876

PLUMES D’AUTRUCHES 
Frisées, ITettoyées et Teintes

1877
1878

La parole est maintenant à 
i'Electeur. 11 commence par ex­
primer avec June semi-satisfaction 
“ qu’en somme le parti actuelle 
ment au pouvoir est maintenu,” 
puis il ajoute :

Grands totaux 
pour 4 ans .......... 109,904 $941,475.53

PÉRIODE CONSERVATRICE 
Nombre

d'immigrants Coût.
................... 40,492 $174,343.16
................... 38,505 181,532.67
...................... 47,991 286,180.81
..................... 112,458 346,542.74

DANS LES

Dernières Couleurs et Coûts !
Années 
1879__

OK LA SAISON

Eu Un Jour Après l’Ordre Donné 

OnmPE REMIS V.

I860 SEANCES DE L’APRES-MIDI,“ Le résultat, eu définitive, est sa­
tisfaisant. La défaite du gouver- 
ment républicain dans les circons­
tances aurait plongé la France dans 

anarchie sans issue, mais le»

1881
1882 VIHULE

Jeudi et Samedi, à 2 heures
ADMISSION I 18 et 28 rte.

$11 ’0,599 58Grands totaux...* 239,456

La comparaison est facile à faire 
entre les deux tableaux qui précé­
dent Pendant que le.parti libéral 
qui crie sans cesse à l’économie, 
dépensait $941,475.52, pour aug 
menter de 109,904 âmes la popula­
tion du pays, il ne fallait que $910,- 
599.58 au gouvernement Mac 
donald pour grossir nos rangs df 
239,446 nouveaux citoyens, soit une 
dépense moindre et un résultat 
faisant plus que doubler celui ob­
tenu par l’administration précé-

une
pertes assez sérieuses que le parti 

, au pouvoir a subies comportent 
leçon qui, il faut l’espérer, 

portera ses fruits.”
Pas difficiles les gens de l'Elec­

teur, qui trouvent satisfaisant jue 
„ le parti au pouvoir,” celui des 
persécuteurs de l’Eglise catholi­
que conséquemment, soit encore 
en mesure de continuer l’oeuvre 
qu’il a si efficacement commencée.

Enfin, le Progrès de Valleyfield 
dit à son four :

Il est à espère ' que la leçon 
que viennent de recevoir les parti­
sans de la république leur profite­
ra et amènera la concentration du

On voit par ces citations que les 
écrivains de la presse rouge ne sont 
pas scandalisés outre mesure des 
fruits de la politique auti religieuse 
poursuivie en Francela par républi­
que ; tout ce qu’ils trouvent à dir , 
eu effet, quand un réveil de la foi 
catholique s'opère, c’est que les ré 
publicains doivent mettre à profit 
l’enseignement de leur défaite, en 
serrant davantage leurs rangs pour 
garder le pouvoir.

Si quelqu’un, cependant, s'avi­
sait de reprocher à ces gens-là de 
tenir au radicalisme par toutes les 
sympathies de leur cœur, comme 
il serait vite traité de visionnaire 
et d’autre chose pis que cela I

TEINTURIER PARISIENPETITE VEROLE! UO. 15, RUB, ELGI1T, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)une

13 mars, ’85Scs marques peuvent être effacées.

m
hi

Maison LEON & Cie.,
LONDRES, 

Angleterre
51 Tottenham Court Road, )
202 rue High, Stratford, j

Parfumeur* de N. M. la Relue,
Ont inventé et patenté cette préparation,

L’OBLITERATEUR !
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffenbive, ne cause aucune douleur ni 
inconvénient, et ne contient rien d'un ca 
actère nuis ible. Prix : $2.50.

AMELIORATIONS LOCALES
TROTTOIRS

Dans le Quartier st. Verges, en la Cité d’Ottawadente.
Mais, ce n’est pas tout ; en pre­

nant les années 1883 et 1884, on 
constate les faits suivants :

LES FAITS DU JOUR Cheveux Su periliix.
Le remède épilatoire de LEON et Cie.

imites les cheveux 
les che-

A VIS est par le présent donné que le Conseil de Ville d’Ottawa va passer, confor- 
mément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 

construction de trottoirs des dimensions suivantes dans les diverses rues ci-après 
désignées :—

Du lot Numéro 31 à «celui numéro 53, inclusivement, côté sud de la rue Rideau, 
un trottoir transversal de 3 pouces d’épaisseur.

Du lot B au loDnuméro 4, inclusivement, côté nord de la rue Rideau, un trottoir 
transversal de 3 pouces d'épaisseur.

Les dits règlements pourvoieront aussi à répartir et prélever le coût de ses 
travaux sur la propriété réelle qui doit en bénéficier, à condition cependant que la 
majorité des propriétaires de tels biens-fonds représentant au moins la moitié de leur 
valeur totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Conseil de Ville 
d’Ottawa dans l’intervalle d’un mois à compter delà dernière publication de cet 
avis, soit du 24iême j ,ur d’octobre, A. D., 1885.

Ottawa, 10 octobre 1885.

enlève en quelques mit 
superflus sans la moindre douleur ; 
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes. Re­
mède envoyé par malle. Prix : $1.00.

M. Fitzpatrick est rendu en An­
gleterre

Hier, dimanche, on a célébré à 
la cathédrale de Sherbrooke, le 
onzième anniversaire du sacre de 
Sa Grandeur Mgr Antoine Racine.

Nombre 
d'immigrants 
... 133,624 $420,761.81
... 103,834 431,497.76

CoûtAnnées
1883

B GO. W. SHAW, agent général1884
219 rue Tremonl, Boston, Hau.

21 sept 1885—la.$852,159.57Grands totaux.,237,448 

Ici encore donc, tout en coûtant 
moins au trésor public, la politique 
conservatrice a produit plus que le 
double des résultats du régime 
libéral.

Ces chiffres et ces constatations 
officiel les n’empêcheront pas ce­
pendant la presse grite-rouge de 
crier sur les toits que les conserva­
teurs ruinent le pays. Cette espèce 
a pour mot d’ordre, en effet, que 
du mensonge il reste toujours quel­
que chose, et elle est fidèlé à cette 
devise.

Au* Inventeurs 
j. Coursons à Cie.,

Un journal des Etats-Unis donne 
cours à la rumeur que Mgr Mc­
Closkey, le regretté archevêque de 
New-York, serait remplacé comme 
cardinal par Mgr Taschereau, ar­
chevêque de Québec.

W. P. LETT, Greffier de la Cité.

ihiussures pour Infants
D’ECOLE.

Dlle A. McDonald,
MAGASIN DE MODES

Solliciteurs de Brevets J Inventus 
Dessms de Fabrique, Marques 

de Commerce et de liou 
Agences et Correspondants aux Eta le- 

Unis, en Angleterre et eu rVance.

L
J’ai maintenant en mains an immense as­

sortiment de chaussures faite à la main.Les 
pratiques trouveront tout ce qu’elles peu­
vent désirer en fait de chaussa res d’au­
tomne et d'hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doublôes.

O. MURPHY,
No. 536 côté ouest de la rue Sussex.

De Première Classe.'
Marchandises de Modes

Pour enfants et demoiselles une spécialité.
521 RUE SUSSEX, OTTAWA,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1885

J. UOO aSOLLB & Cie.,
ChaNBHK VlCTOnU, 

Vla-à-V e bureau des Brevets,
OTTAWA, U»î

A commencer de cette semaine, 
les Gardes à pied du Gouverneur 
s’exerceront durant trois soirs au 
lieu d’un comme ils l’ont fait les 
semaines passées. B P—Boll# 68.

24 Pév 1883 ta

rrhlode» i tiuOrlaon eerlslne, remade géaSrel, es aa» ni SMsIlali et la PnlaaaaeoiMe mlraeeléd* B K N ATI* K contre le» éiNon» Htllron» l’attention du publie »nr lê
PRIMCIPAL. 101 PVE SPARKS . OTTAWAHEMORRHUIDES-HANNUM’S BEN AT INF, LE SEML REMEDE.

No. 22®Ottawa et Hull, Lundi 19 Octobre 18057e année
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5™à Sirop des Enfants du Dr EoderreLaisse Ottawa.... 4 48 

▲rr. à Montréal... 8 18
9* *00 

6 30

Ce sirop est prépa­
rée avec l’approba­
tion des professeur» 
de VB. oie de Méde­
cine et de China» 

de Montréal, 
ni té de Médeci* 

l^- ie de l’Université 
du Collège Yictc»

2 20Arr. à Québec....

Laisse Québec.... 10 OC
m.

Laisse Montréal. 00 

Arrive à Ottawa 23

»

•m.-vJ®

Ë
Le sirop des enf 

fan ta est supériem 
les prôpa-D’ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

rations calm 
offertes aux

de famille pour conserver la santé de
Connections à Québec poui Halifax, St. -“fente; il peut être donné arec la plui 

Jean et tous les points sur le chemin ,le
fer Intercolonial. ... Dentition douloureuse, insomnie, Tous

Connections a Montréal avec les trains Rhume Coqueluche, etc. 
do chemins de fer pour Portland, Boston, Demandes le Sibop do Dr Godibri p 
et tous les points de la Nouvelle-Angle- n’en achetés point d’autre.

Bn vente par tout le Canada et les Ktav 
Unis

PRIX. Mi CIS. LA BOI TEILLE,
Seul proprietaire,

B. B. MoGALB, Chimiste.
Mon' ea

SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa
fGa.e Union).......
Arr. à Prescott.....
Laisse Prescott... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa......10 06 a.m.

2 00 p m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m 
4 10 p.m.

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m. 
9 30 a.m. 8831

I I

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm JOS. SENEGAL
“ du soir quitte Ottawa à 11.40 pm 
« “ Arr. à Toronto à 8.30 am
« du jour quitte Toronto à 8.25 an 
" " Arr. à Ottawa à 5.25 fin
“ du soir quitte Toronto à 8.00 f m 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur le» 
trains du soir.

Connections à bmitb’s rails poui 
Brockville et le chemin de fer du Gran t 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer U tics 
and Black River et ses nombreuses coi - 
nections pour le sud et l’est.
^Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ou-st et noid-ouesl.

PottHes billets, le prix du passage, le 
siégea dans le char-salon, la table d 
départ des trains pour le haut de l’Ottaw 
et toutes les autres stations locales et au­
tre» informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COUI DIS BUIS

York et üulhousie,
OTTAWA.

pes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

Cré

I
Macdougall, Macdougall & Beltcourt

AVOCATS, PROCUREURS,
pour les affaires de la Cour Su­

prême, le Parlement,et des Départements 
du Canada, *c.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wn. Macdougall, O. R.
Frank M. Maodoooall.

N. A. Bslcodbt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belconrt. membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 

‘dernière Province.

48 RUE SPARKS
D. McNICULL 

Agent général des passagers. 
J. B. PARKER,

Agei t de Billet.
W. WHYTE

Surinvendant-générs 1.
W. C. VaNHORNE,

Vitt*-Pré«id«i t. cette

;;

a

Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,
Efgautres articles d’utilité pour hommes et 

enfants.

Ouvrages en ecorce très variés

128, Rue Rideau.

DlPHTIiERiNE

ASTI-1HPEHTSÏKRIKUJE
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con­

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

LA DIPllTHGKIE VAINCUE !
Aux ravages de celte maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouve un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’efiic cite vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

de

DR N. LACERTE,
LEVIS, p. q.

Prix: 50 cts. la bouteille. En vente che 
les pharmaciens.

EN DEPOT
ELZEAR A JL A RIE,

71 Rue Bolton, Ottawa.

CHEZ

2g juillet 1884

■:o:
NIoum venons de recevoir le 

pm* bel a«**or liment 
«t toile» peinte» et do*ee* 

pour l’euetre» «ni ait 
|a «als ete importe en Canada

JACOB BRRATT
MAGASIN PILAIS DE MEUBLES.

38 BUE RIDEAU.
N. B.—Voyez le? échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.

Après l’inventaire fait de. notre 
stock nous avons décidé d’offrn 
nos marchandises à des réduc 
t;ons de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

N.R.—Nous garantissons que toutes 
cos marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

Harris, mma & c«.
RUE O’CONNOR.

4 décembre 1884

Photographies

GRANDE REDUCTION

LU MOIS SULEffiT
Photographies grant our

CABINET
$8.00 par Doz.

CHEZ

Dorion <fc
Delorme

UI Rue Sparks et 588 Rue Suaei,
Coin de la rue Rideau. 

OTTAWA,
18 Oot. P4 lt.

at■ un

Voitures! Voitures!
Voilures couvertes ou decouvertes, 

Phaétons, Rockaways, Express, 
Chariots à pain, etc., etc.,

Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voilures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux quo 
j’emploie pour la confection de mes voi­
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du fii.i.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

ALFRED MATHIEU,
No. 880 rue Clarence, Ottawa

24 juillet 1885. la

DIAMOND dyes

Vous nui êtes fa ligués, insou- Partout on reclame à grands ens 
ciaivs sans espérance! qui souf- le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
frez reorenez courage. Si vous rcmedequi fascine et subjugue le 
supportez des douleurs indicibles monde, éblouissant tous les yeux, 
et si vous redoutez même la mort, ~
soyez sans inquiétude. Cette pré _A. V JL O
paration presque miraculeuse cou 
nue aux Etats-Unis comme Kidney Toutes perrsonnes désirant trans­
port a maintenant atteint le Cana lèrer leurs polices d’assurance de 
da et est souveraine pour la guéri l’Association de Prévoyance Mu- 

de toutes les maladies des tuelle du Canada à l’Association
Mutuelle

LE REPOS DES FATIGUES

son
reins et de toutes les affections d 
oie. Essayez la sans délai.

du Fonds de Revenu
la vie, de New-York, le peu­

vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No 28 
rue Rideau, où on leur fournira 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

PETITE GAZETTE
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au

r,rlMreDubameî’“edTi Aux (oiitracteurs et Antres.
nombreuses pratiques et le public -------
en général de l’encouragement A l’établissement du soussigné, vous 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour, trouverez des chassis, portes, persiennes, 
One visite est .espectueusement
sollicitée des prix très modérés.

etc., à

Sirop des Enfants du Dr Goderre—
Le seul sirop calmant reconnu par ____««««««
la profession médicale. Prix 25c. No, 38, RU JE RJES8t,RRR 
la bouteille. En vente chez C. U. (Près du bassin du Canal.)
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

WOODLAND

L’OCTROI DES TERRES—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules cle Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
Coite. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

UN demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité Super 
du Canada, aussi quelques voya- “»* 
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvjlles machines à air à gaz,

ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DC

Pacifique Canadien
CONSISJf EN

rbes Prairies W Blé et Terres à 
urages au Manitoba et daus les 
Territoires dn Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che- 
Dour fabriquer l’air à gaz, 50 pour min de fer, particulièrement propres à la 
cent moins cher que le gaz de char- culture des PRODUITS MELANGES DE 
hnn et tout aussi bon Ni feu ni LA FERME. Elevage des bestiaux, pro- 
Don, et tout aussi DOI1. ru leu duils laitiers, etc. On peut acheter une 
pouvoir ne sont requis. Faites dans lerre
toutes les dimensions depuis 15 à Avec ou sans conditions de Cul tare, 
1000 brûleurs, pour demeure pri- selon le désir du colon. Les prix varient 
vées, magasins, hôtels, fabriques, de $2.50 l’acre en montant, avec des con- 
moulins, rues, milles, etc. Adresse ; «filions exigeant la culture et sans condi- ^'Fhe Canadian Atr Cas Machine MK ÜS

Manufacturing Lo., 1 la rue oaint- (/ieuse des examinateurs de la Cpmpagnie. 
François Xavier, Montréal, 1*. Q.,J Si la vente est faite avec condition de 

9 oct ta culture, UN KABAI8 de la moitié du
prix d’achat est alloué sur la portion da 
terrain cultivé.

Terme» de Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ments annuels, avec inférêt. Des Dében 
tures de Terres peuvent être obtenues à la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de i rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeul 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets,

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

ENTRE
- Mappes, Guides, etc., en s’adressant au

soussigné ou à John H. McTavish, Com 
missaire des Terres, à Winnipeg, à quiOttawa,

ET MONTREAL. toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau
CHARLES DRINKWATER, 

Secrétaire.
Il 11 h p

I HQ M ° MO » o
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CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute îles cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

Montréal, 29 janvier 1884. 
Monsieur C. D. Giriux, pharmacien, 601 

rue Noire-Dame (ouest) Montréal.
Monsieur,

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres touv s les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria; la première boite a arrêté com- 
piètemenl la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don ' 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui 
malheur de perdre leurs che 
servir de la Valeria.

i auraient le 
veux de se

Aubert Larosk, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholbttk,
Cultivateur.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacien?,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux tont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire (Expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent. ^

Ottawa, 15 mars 1884 ~ 
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après qu» 
j’eusse fait usage de la pomma, e VALE­
RIA, trois fois, nies cheveux ont ctssé d»
tomber.

L. Bélanger,
Photographe,

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérta. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chauve ; en quelques semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux du sommet de 
la tête. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boite» 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dTis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 

fit faire l’essai de La Va­
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d < 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

chevelure me

voir comme
A A

L. P. Champagne.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com­

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch. z MM. Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j'eiais alors—il a environ six mois—com­
plot» ment chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plu»» 
claire cependant, les cheveux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren • 
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour Vau eur de cette 
leure découverte.

merveil-

Pierre Dams.

Envenle chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HARVEY, boite 1U 

P. O., Montréal.

CE OANAdâ, 19 Octobre 18F#
*

Hotel du Canada Nouvelle Annonce
Mr, ALEXIS BKNAlîD, ci-devanl as­

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu'il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pensionne pre­
mière classe. M. Renaud étant < ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes «le chantiers trouveront tou 
jours chez lui à s’engager au prix le plus

A. RENAUD, proprietaire,
No 56, 58 et 60 Rue Murray

16déc

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujour-l’hu 
il a le plaisir de les informer qu’ii 'rient de
recevoir

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi 

de patron a fleuris pour chassis* Papi> 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté.

es de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, pout 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très bor 
marche.

SPRUCINE
meilleures prep&« 

rations offertes jusqu'ici 
au public,'1 pour le soulair.*: 
ment immédiat et la truc 

■ ^ risonde la Toux, du Rhum», 
de la Bronchite, de l’En­
rouement, de la Croup» e 
de toutes les maladies de ie 
Gorge et des Plumons.

A vendre peu tout à 25 et 
50c la bouteille.
B. E.McGALE, C himietie 

Montréal.

Une des
On continue comme ci-devant à repi 

sortes de toteindre et repasser toutes 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALUOUSIE.

21 Not. ’84

AMERS CANADIENS 
TRESOR DES °D DYSPEPTIQUES

James R. Bowes
APLOHITBOTE

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.
Ottawa, 18 avril 1886

Cette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis

réparé par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.Q
■ix : 30 cts la bouteille.
En vente chez les pharmaciens 
pôt chez

L. A. Oliiver
dé

AVOCAT,
Bureau.—Encoignure des rues Rideau tt 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
m-ARGENT A PRETER -tm 

Ottawa. 3 janvier 1883.

ELZEAR ALARIE, 
71 rue Bolton, OttaW{a26 juillet 1884

Plulles de Noix Longues Composées
De McGALI

Recouverte» ’J. L. tillM, L. L. B.
AVOCAT

124 Rue PRINCIPALE, Hull 

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Pour la guér t 
son certaine dt 
toutes les aflei- 
lions bilieuses 
torpeur du toit 
maux de tête 

^ Igieillt- in di gea lions 
étourdissement 
et de toutes le 

lo nanvais fonctionn -

te* ,-i t recommandé! f 
i un des , lus sûrs et des plus 

emcaces remèdes contre les maladies pits 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara* 
lions. Tout en étant un unissant purgatif, 
pouvant être administre dans n’imporît 
quel cas, elles ne contiennent aucune et 
ces substances délétères qui pourraient is 
rendre préjudiciables à la santé des enfan t 
on des personnes âgées. Les Pilules db 
Noix Longues Composées, de MoGale, souf 
préparées avec soin, avec un extrait col 
centré, tiré de la noix longue et combln 
avec d’autres principes végétaux, de nu­
méro à les placer au premier rang par 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à p. > 
sent offertes au public.

B. E. MoGALB, Chimiste 
Montr

t;A
8i

-

malaises causés par 
ment de l’estomac.

e^étantCes a sont o.

effiCHEMIN DE FER
La route directe pour se rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Lévis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buüets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
clatse à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­
sant à

vs

F U ML LZ
1ÆS CIG lRES

CABLE
ET

PAD nn
Inu

MANUFACTURÉS PAR

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto. S. DAVIS & FILS

D. POTTINGER,
Surintendant généra.

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 26 Mai 1885

VERITABLE

Vente Complète
D’ARTICLES DE MODES

3 déc

Bureau (l’Agent d’immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.MARCHANDISES DE MUT

h-ofip, kmm25 CTS. DANS LA PIASTRE I
L®LEn d’autres termes, on donne une valeur 

d’une piastre en effets de goût pour 25 cts.

LE STOCK COMPREND; A. B. JIACDOJÏAI.D.
Encantewr de la leine,

RKS1HBNGE-........253
Chapeaux garnis et non garnis.

Belles plumes d’Autruche, 
Coniidérable assortiment de nouvelles 

dentelles,
Soie?, B il in, Velours et Rubans, 

Vestes en laine et pardeesus imperméables 
pour dames,

Falbalas en dentelle ou en batiste.

NîCHOÏA

VALEUR SPECIALE. EXAMENS D’ADMISSION AU 
SERVICE CIVILUn beau lot de Rideaux en dentelle va­

lant 35 cents la paire et au-dessus.
EXAMENS commenceront aux en- 

VVdroits ordinaires mardi le 10e jour de 
chain, à 9 heures a. m. Des 

is seront leçues par le 
20e jour d’octobre, et 

ées dûment rem-

Les acheteurs gagneront beaucoup en se 
présentant de bonne heure et souvent novembre prochain, à 9 heures 

demandes ae formules seront îe 
soussigné jusqu’au : 
elles devront être renvoyées dûment rem­
plies, pas plus tard que le 31. Après cette 
a v te il sera Inutile de faire telles demandes, 
vn que les listes auront été fai 
diées aux différents endroits d’examens.

, P. LxSUERU,
J J m. et 9ec. S. C,

GRANDE VENTE
D’ARTICLES DE MODES.
S. Woodcock

l’UE 8PAHKN.
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“ J’ai sou lier! ”
De toutes les mal'.«lies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacies T. .î. An ierson m'a recom­

mandé les '* Amers de Houblon, '
J’en ai consommé deux bouteilles 
Je u's comnlètement guéri et je recorn- 

man le sincèrement les Am^red-: Houblon 
àtoui i . n mile «I. D. Walker, Buckner,

L’officieuse de la citoyenne 
mit à fou- VINTl'EXTRAIT deTOIEde mqrueFonquier-Tin fille se

dans les rubans, les li- 
et les tulles renfermés

rager
nons , . dans les tiroirs d’un chiffonnier,
puis prenant un amas de fichus 
et de bonnets légèrement défraî­
chis :

— Il me semble, dit-elle, que 
tout ceci aurait grand, besoin 
des soins de la blanchisseuse. 
Si la citoyenne le permet, je lui 
porterai ce petit paquet ; en re­
venant je passerai chez la fleu­
riste, afin de commander des 
bouquets pour ce soir

—Vous pensez à tout, Véroni­
que. Tenez, prenez ce bijou, et 
faites-moi le plaisir de le garder.

La jeune fille le regarda, et 
laissa échappa un cri.

C’était une toute petite guil­
lotine en or, qu’à cette époque 
il était à la mode de porter en 
guise de médaillon. On la glis­
sait dans un ruban rouge qui, 
lié autour du cou, imitait la li­
gue sanglante du couperet.

— Merci, dit Jeanne, je m’en 
parerai ce soir.

—Je serais bien aise en même 
temps de te voir quitter 
robe sombre. Rien n attriste 
une maison comme les vête­
ments de deuil des serviteurs.

—J’ai perdu mes parents........
balbutia Jeanne.

—A ce compte, dit la citoyen­
ne Fouquier avec un sourire, 
tout Paris serait en deuil, et ce­
pendant, tandis que mon mari 
et ses amis protègent la Répu­
blique contre ceux qui la veu­
lent abattre, et suppriment les 
ennemis de la révolution, les 
femmes vraiment patriotes res­
pirent d’autant plus que la 
tion triomphe et que l’on sup­
prime ceux qui s’élevaient contre 
elle.

Le VIN à l’Extrait de Foie de Morue, préparé par M. CHEVRIER, Pharmacien de r classe, à Perl», 
possède à la fuis les principes aetifs de 1 Huila de Foléidé Morue et les propriétés thérapeutiques des préparations alcoolique». 
— Il est précieux pour les personnes dont l'estomac ne peut pas supporter les substances grasses. — Son effet, comme celui de 
l'Huile de Foie de Morue, est souverain contre la Scrofule, le Rachitisme, l’Anémie, la Chlorose, la Bronchite 
______________ _____________________________ et toutes les Modadles de poitrine.

Mo.

Je vous adresse ces quelques lignes 

pour vos
comme

Gage de reconnaissance 
Amers de VIN * L’EXTRAIT de FOIE de MORUE CREOSOTE• • • Houhlo-i. J’aisoulTert 

De rhuraatism • enllammatoire 
Pendant près de
Sept années f*t menne méd'cino na 

semblé me fair • du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers I e Houblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujour­
d’hui que je ne l’ai jamais été. J espère 

Que vous aurez bemcoup de succès

Dépôt oOnôratl 
21, Faubourg Montmartre, 21

- La Créosote de Hêtre arrête le travail destructeur de la FhthUir pulmonaire, car elle diminue l’expectoration, 
réveille l’appétit, fait tomber la fièvre, supprime les aucun. Ses effets, combinés avec ceux do l’Hulls ds Foil 4« Mem*. 
font du Vin à l’Extrait de Foie de Morue créoaoté do CHEVRIER, le remède

t*B T SMI SEE déclarée ou menaçante.
par excellence contre U

>
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * * serait désireux <1 a-

voir plus de détails su' ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi, E. M.

Williams, '.03 16th Street,.Washington, 
D. C.

APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS à DÉPURATIFS
L Ils guérissent et préviennent les maladies qui

*/ Vhfr.,,3/\* KNaoROEMBNT <•! i*ïT*STXJf»,telles que : Manque 
•[ GRAINS \* d'appétit, Migraine, Constipation, Amas dm Bile, 
*( de Santé J Congestions du l'oie, du Poumon e*du Cerveau,*^.
MX J., m TRKS IMITÉS HT CONTREFAITS

du docteur /♦ Exigerl’étiqietU cl-jointe en i couleurs, «vee le mot VÉRITABLES 
VnFRAHCK. Z* 1* SOIa1l2botte(50irain»)—3fr.laûo/fe(f05<râ/ns) htieeiuiilqiiUIU. 

------ rT#* Québee : P Ed MORIN A C1*; - Montré a I / LAVTOLÎTTE * IttJOL
***** ET HUMC1FALK»

E. G. LAVERDUIE M rattachent A

MAGASIN GKNKliAL DK

V^mede est leJe considère que votre 
meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement 
Maigre ! ! !
Et presqu’incapable de marcher, 

tenant je
Gagne des forces, et 
De l’embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que’je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! J. Wicklifle Jackson, 

Wilmington, Del.
S@TLes bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette blanche marquée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tous les remèdes sans va­
leur, empoisonnés, qui s'offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons.’’

FEUT10OTEBIE
l'MAKMAÇIB» DU CAN AO»

Vous trouv- rez ch» z moi tout ce 
qu’il faut dam vHî ligne f/M

n..*

0. QUILLET tCOu ils, (lions. Câble, Chaîne,
El to.

Peintures, Huiles, Ihnis, Vitres, Mastir
cette

Main COGNAC

La Maison accepte (les Agents sêrienxEtc.
Comme parle passé un assoit 

ment complet de
*QUINCAILLERIE.

■*•**,*"• Aâ4
?» '

s
iy/ffi69 & 71 Rue WILLIAR

I CHEMIN l)K
l/ORGANlSHtide l-’IIOM- K(( C i IDA ATLANTIC’ Est l’œuvre .a plus complexe du créateur 

et quand ce mécanisme si compliuué, et si 
arlislement fuit, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
aux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer Y"

Le Dr Oscar Johannksskn, de l’Univer­
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genileurinalre.

SES REMEDES GUERISSENT

na-
Pour les meilleures ferronneries à bon mai 

ché, allez chez. LA
VOIE la plus COURTE

BNTRB

OTTAWA KT MONTREAL
FA tous les points à l’est.

» CONVOIS A PASSAGERS a 
* Tour Tx38 Jours

mcdougall & cüzxicj

Otta , ota
—Je ne possède pas d’autre 

robe, reprit Jeanne.
—Qn’à cela ne tienne, je te 

fais cadeau de ma robe bleue. 
Jeanne remercia, salua et sor-

ancien magasin de ce gen-e à 
tabli en 1850, ft l’enseigne de la

GROSSE TARRIERE,

Hue "sseï, et coin de la lue Duke,
• 'HAlItlEKEN. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P Q.lit.
Sans doute elle souffrirait de 

quitter le deuil qu’elle portait 
depuis le jour où elle s’éloigna 
de Civray, mais il s’agissait 
d’accomplir un nouveau sacrifi­
ce, et elle se trouvait prête. 
.Pour le moment il suffisait qu’­
elle jetât une mante sur ses 
épaules

Elle trouva Rose-Thé très-

dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermalhroée, Go­

bée, la Sphilie, la Stricture et l'Impor-

Toute Débilité ouMCDOUGALL & CUZNER CHARS PULLMAN-la31 Octobre 1883.

Be°aiva?e godson* d™t°i'e«il«BeB,n|,"tendenl 
jusqu'aux Provinces maritimes, et aux vides de 
Nouvelle Angleterre, Troy. Albany et New 
York

tence, etc,, etc.
PA RC K QU K vous avez été trompé et 

abusé par les CHaRLATANS qui préton- 
dai-nt guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez j.ao à essayer de la méthode du 
Dr Johannksskn, avant que cette maladie 
devienne chroniaue et incurable.

GRATIS “Wt
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourv qu'elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

TAPIS, TAPIS rte.

MAISON DE TAPIS Juin 1885, les trains olr 
lit-

Arr. * Montréal. 
11.80 ».m.
8.80 p.m.

du 89
ouleront or

d’Ottnwa.

D’OTTAWA.
grand assortiment, les meil 

et l's plus bas prix en 
fait de

/ - • Pr’t de Montreal. Arr. 8 Ottawa.
8.45 a.m. 18.80 p.in.
4.80 p.m. 8.00 P.m.

Tous les convoie à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous See 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

songeuse.
—Qu’as-tu ? demanda Jean­

ne à la jeune blonde.
—Je me trouve malheureuse 

aujourd’hui, parce que l’ambi­
tion m’est venue.

—Il n’y a point de mal à cela.
—Sans doute, si on peut la 

satisfaire ; mais voilà, je ne

i, frelarts, Rideaux,V
HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptious spéoiales du doc­
teur Johannesien d’après l’avis d’un mé­
decin dûment qualiûé.

Toute correspondance conlldencielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste 
navé.

Coe nPôles, Garniture* 
et Meuble- «le Unité sorte.

à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Une SF.4KK8.

SHOOLBRED et Cie;
Ottawa, 17 Déc. 1883.

peux pas
—Qni s’y oppose 2
—Le manque d’argent.
—En faut-il beaucoup ?
—Bien plus que je n’en ai du 

moins.
.—Tu en gagnes cependant 

beaucoup,
—Oui, mais j’achèle beaucoup 

trop de colifichets.
—Cela ne m’apprend pas ce 

que tu souhaites ?
—Descendre cinq étages, et 

m’installer dans la boutique du 
rez-de-chaussée.

—Combien faudrait-il pour 
cela ?

—.Vingt-cinq mille francs en 
assignats.

—Cela ne ferait pas beaucoup 
de louis.

—C’est égal ! je ne les trouve­
rai jamais.

—Emprunte-les.
—A qui ?
—A tes amies.
— Elles font comme moi, elles 

dépensent tout.
—A tes clientes.
- Elles me croiraient génée, 

je les perdrais.
Jeanne prit les mains de Rose-

'•R* 1 an

J. B. AKI aL

Peintre Décorateur et Taplsssl r.CHEMIN DE PREMIERE CLASS!
KT RAILS NBUF8 BN ACIKH

o&'HÏÏE? Kre=X7 iKÆoTtJî
bagage eaft transféré sans fraie extra eteaneque 

passager ait à s’en occuper.
Le bagage est ohéqué pour n'importe quel en-
•oiL

VIENT DE RECEVOIR

ROULEAUX DE TAPISSERIES
rue Sparks, et au déi.At des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée dea trama aon. 
réglés d’après V heure ^du 75èm<yn6ndien.

Gérant

do tous les patrons et do tous les goûte, 
avec bordures appropriées.

La vente rat laite à 16 POUR CENT 
meilleur marché qu't partout ailleurs.

<.**SiSDÉIfl**?

—AUSSI—

TOILES POUR CHÂSSISA. G. PEDEN,
Agent gén. dea passagers. 

Ottawa, 22 août 1884.Poudres de Condition d’Alexandei
HOULES POUR le» ROGNON*

BT ACTBBS
MEDECINES 0 R L K H R

POOR UBS

CSXxoxz**, v-i -m
A.JKNT a Ottawa :—C. STRATTON.

DB

TOUTE COULEUR.Hotel du Castor M. A RIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 

ployé

451 ut 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
trouveront bonnr table 

toujours prêtes à eut hôt< 1. 
Prix modérés. Lu téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

agents-voyageurs 
et dus voitures ‘ em

Coins des rues Dalhousie fl Saint-Patrick 
k VIS.—Les médecines ci-dessus, oélè A. bres dans tout le Canada pourl 

efficacité ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets done le public ei 
garde contre les eont-efs-ons.

<*. J. Labelie,
Huissier de la Cour Suprême, B. ( 

BUE BR1TANMA, 
HULL..:

Ottawa. 20 nov.1881 an
J. B. AK1AL,

T. ALEXANDER.
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER,

N. B.—On peut ainsi obtenir l’article vé 
niable cher v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL à FII.S, rue Wellington; 
et DAGLISH A FRERE, rue Queeu, ouest

MAGASIN DE BROS.

CHAMPAGNE ! VINS HKCIIKHCHÉs 
CIGAKK8 IMarchand dr

PEINTUREVAL N &, ADAM, Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex^ l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Parton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Kau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

à domici

Thé.
A *. <-i ...taire-

AitüKftI A KikJslKlt.
BUREAU : 35 nit- Sparks,

l’tlotel Russell.
A. A. ADAM.

—Ecoate-moi, lui dit-elle, je 
te procurerai ce qu’il te faut à 
la condition que tu prendras 
deux ouvrières que je t’indique-

ET DK VITRES,
526 RUE SUSSEX

OTTAWA

CLUB HOUSE
-à-visAnrién Poule de P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

rai. M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af* 
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Cet e maison a été reparée, décorée et 
meublée à neuf, arec toutes les—Habiles ?

—Non, tu leur apprendras ton 
état. Je réponds seulement de 
leur bonne volonté.

—Jeanne, dit la jeune fille, 
réponds-moi franchement ; qui 
sont ces femmes ?...

IA smvrel

Améliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerte aui 

artistes de théâtre.
La bavette est toujours pourvue des meil 

leurs marques de

VInkG Iitqueuns et Cigare#.

28 février i 885
promptemet exécutés, effets livrés

*0. 450. RUE SUSSEX
W. O. McKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

Dr ALFRED SAVaRD
Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
visant de leurs commandes 

17 mars 1883

BUREAU 2

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, l1» u»ai 1

T. P. O’CONNOR, Prop.
la laûOttawa, 2 sept 1884

oa*xé«u.
V, fiubourt Montmartre, tl

il

i
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""TtiîèrTTfs Cures ™™
MERVEILLECSEsTotHljltei

DES * -
Maladies des Rognons ■/

ET i
Des Affections du Foie
Parce qu’il agit à la fols sur le FOIE, les 

INTESTINS et ttes ROGNONS.
Parce qu’il débarraaae le système des hu­

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïaee, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.
pm-CEcr est niF.N démontré'Wbv

LA CONSTIPATION, Ica HEMOR-
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI ÏÆ S A NO
système sa vigueur 
chasser la maladie.

DES MILLIERS DE CAS 
graves de ces maladies ont été sou­
lagés et, en peu de temps 

RADICALEMENT GUERIS.

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT

normaleet donnant au

les plus

Paix^Sl, sous forme litjuide^ ou en poudre. 

On envoi le remède en poudre par la malle.pou
Cle.Wells, Richardson A Cle., Burlington, Vt. 

Eevoyes un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

UEOANAO V 10 Octobre 1S85

fstti llet on
* V

1

LES VICTIMES
A 1 P

ATIB (Suite\

^Celui-ci parlait haut, d’un ac­
cent méprisant et courroucé ; le 
second personnage répondait 
humblement. On devinait, en 
l’écoutant, qu’il courbait l'échi­
ne et se taisait petit devant le 
terrible fonctionnaire.

— Pourquoi m’avez-vous de­
mandé une place d’Übservateur 
de l’Esprit public, si vous ne 
savez la remplir. Je vous ai 
enrôlé parce que vous avez pro­
mis de remettre entre les mains 
de la justice du peuple deux 
femmes, dont la fortune pour­
rait aider au soulagement de 
familles patriotes tombées dans 
la misère. Sans cela, avions- 
nous besoin de vous ? Bien 
plus, quant nous vous avon sou- 
vert les rangs des Observateurs, 
nul ac ,e ne vous méritait encore 
cette prérogative. Vous n’aviez 
donné aucun gage de votre ci­
visme Prenez garde ! je pour­
rais croire que votre situation 
actuelle sert tout simplement à 
masquer des intentions liberti- 
cides. Votre titre vous protège 
jusqu’à cette heure ; mais 
venez-vous-en, si, d’ici à trois 
jours, vous ne nous avez pas 
livré un certain nombre des en­
nemis de la nation, je me sou­
viendrai que vous avez été au 
service des ci-devant Civray, et 
je vous enverrai rejoindre à la 
prison Lazare l’héritier de cette 
famille.

—Citoyen, répondit l’homme 
que Fouquier menaçait, j’ai tout 
lieu de croire que la mère et la 
cousine du prisonnier,dont 
parlez, habitent la rue des 
Noyers ; par deux fois je les ai 
rencontrées dans ce quartier. 
Le matin du jour où le peuple, 
suspectant Hannibal, brisa les 
volets de son cabaret, je venais 
de reconnaître ces deux femmes 
dans les pauvres servantes du 
marchand de vin. Le tapage 
des patriotes les effraya, elles 
sauvèrent, et depuis...

—Depuis, tu n’a lien trouvé.
—Paris est si g.and.
-—Je t’a’ donné trois jours, 

ajouta Fouquier-Tinvile.
—Je vous réponds, d’ici là, 

d’avoir fourni des preuves de 
mon zèle. Je suis sur la piste 
d’un prêtre, logé 
blés d’une maison que je soup­
çonne de servir d’asile à des 
fanatiques venant pour y assis­
ter à la messe. Si d’un seul 
coup je faisais arrêter le curé et 
ses fidèles, cette capture-là vau­
drait bien celle de deux femmes.

—Sans nul doute.
—Me vaudrait-elle de l’avan­

cement ?
—Un avancement immédiat.
—Citoyen, je vais le mériter.
Jeanne, avec des précautions 

infinies, réussit à entrebâiller la 
porte, et au moment où l’Obser­
vateur de l’Esprit public allait 
sortir, elle aperçut son visage.

—Robert ! murmura-t-elle, je 
m’en doutais.

La porte fut refermée, et 
Jeanne regagna sa place en 
chancelant.

—Ains;, dit-elle, je le trouve­
rai sans fin sur ma route, pour­
suivant de sa haine celles que 
je m’efforce de sauvegarder, ce­
lui dont j’ai entrepris de rache­
ter la vie, même au prix de la 
mienne. Mme de Civray n’est 
plus en sûreté dans la maison de 
sa nouvelle amie ; elle en doit 
sortir au plus vite, aujourd’hui, 
avant ce soir s’il est possible. 
Mais Robert, qui soupçonne déjà 
la présence de la mère d’Henri 
dans la rue des Noyers, va sur­
veiller tout le quartier ; s’il m’y 
rencontre par hasard, je suis 
perdue. Il me suivra, me dé­
noncera, et le but que je pour­
suis ne sera jamais atteint 
Il faut les prévenir, ce­
pendant, comment m’y prendre?

Jeanne réfléchit un moment, 
puis son visage s’éclaira.

—Rose-Thé me servira 
termédiaire, dit-elle ; Roe 
n’est pas suspecte ; elle es 
ne fille, et le culte qu’elle 
fesse pour la République ne 
pousserait jamais à dénoi 
des femmes. Pourvu que 
puisse la rejoindre.
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REMEDE INFAILLIBLE
— POOR —

LESlMALADlES UES ROGNONS 
i LES AFFECTIONS DK FOIE 
La CONSTIPATION, les KEMOR- 
* RHOIDES et les MALADIES 

UC SANG
Le* Medeelnw reconnaissent son 

efficacité.

“Le 14 Kidney Wert ” est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt.
ter sur l’efficacité“ On peut toujou 

du Kidney Wort,”
Dr R. N. Clark, So. Hero, VL 

“Le “Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans.”

Dr C. M- Summerlin, St

rs cornu

un Hill, Ga 
DANS DES MILLIERS DE CAS

11 a opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué. C’est un remède 
qui n’est paa irritant, mais efficace, «lont 
l’effet est sur et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

mr* Il purifie le enng:, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

Prix, SL bous forme liquide ou en poudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
, RICHARDSON à Cle, Burlington,VIWILLS
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LE CONCERT ! DE L’ÉGLISE ST 
JEAN-BAPTISTE

Nous recom nandous à nos lec-
e de

OUVERTURE 1»EN BEASSES ATELIERS TYPOGRAPHIQUESCeux qui souffrent de maladies 
de blessures contractées ou 

reçues comme susdit pourront de 
mander un àcompte.sui vant qu’il est 
réglé ipar les paragraphes 997 et 
998, jusqu’à ce que leur cause ait 
été jugée définitivement par le 
département. Dans ce cas la ré­
clamation devra être accompagnée 
des certificats des deux médecins.

"Voici comment se composeront 
les commissions des médecins dans 
les différents districts :

London—Dis Veasy A. Brown, 
président, Alex. E. Meurich, Chas. 
G. Moore, sr.

Toronto—Dis Henry H. Wright, 
président, Jas. Hepburn Burns, R. 
A. Pyne.

Kingston—Drs File Forster, pré 
sident, Benj. F. Wilson, George H. 
Boulter.

Ottawa—Drs Jas. A. Grant, pré­
sident, Robert H. W. Powell, Lé- 
andre C Prévost.

Montréal—Dr. George E. Fen­
wick, président, J. Guérin, L. Ed. 
Desjardins.

Québec—Drs Colin Sewell, pré­
sident, L. Catellier, E. Dionne.

Winnipeg -Drs J. O. Donnell, 
président, Lynch, Donald Hender­
son.

LE MONDE Kï LA FtILlWK leurs la fabrique de placag 
MM. Bazire et Allaire, 79 me Bank. 
Ils trouverons là des articles pla­
qués en or, argent, nickel, etc., à 
des prix exceptionnellement bas.

*ou Que ceux qui ont besoin de li­
vres et d’autres articles d’école, 
n’oublient pas de venir voir mes 
prix avant d’acheter ailleurs, car 
il est reconnu qu’il n’y a pas de 
maison à Ottawa qui vende à meil­
leur marché.

— DE —Merci à M. Agostini pour la bien- 
avons été

Le concert sacré de l’église St 
Jean-Baptiste a été couronné d’un 
brillant succès, hier soir, au double 
point de vue de l’art et de la recette; 
nous offrons à ce sujet nos plus 
sincères compliments anx organi­
sateurs de ce jubilé musical, sur­
tout au chœur de l’église St Joseph 
et à son habile directeur le Père 
Chaborel.

L’assistance était nombreuse, et 
on remarquait aux premiers rangs: 
Sa Grandeur Mgr Duhamel, M. le 
grand-vicaire Routhier, MM. les 
abbés Bouillon. Plantin, Champa 
gre, curé de la Pointe Gatineau, 
et Monk, les R. Pères Glatlu. O.M.I., 
Gauvreau, Jacques etGonthier, do­
minicains, et MM. Baillargé, Au- 
clair, A. Lavoie, J. Bte Soulière, 
J. Larue, L Dauray, Charbonneau, 
atc, etc.

Nous ne pouvons pas entrer ici 
dans une appréciation détaillée du 
magnifique programme musical 
rendu pour la circonstance ; il 
nous suffira, d’ailleurs, de dire que 
Mlles Fournier, Jos. Aumond, Ri­
chard, Mahon, Charlebois, Mesda­
mes L. Dauray et Hodgson, MM. 
Boucher et Duquel, E. Gauthier, 
Roy, Beaudry, McVitty, E. Tassé, 
Galvin et Devlin n’ont pas failli 
à leur réputation,j et ont in­
téressé au plus haut point l’audi­
toire d’élite accouru pour les en­
tendre.

En terminant, nous devons des 
félicitations spéciales à M. L. Dau­
ray, qui le premier a eu l’idée de 
celte fêt. musicale, et dont le zèle 
intelligent est loin d’avoir été 
étranger au succès qui l’a couron­
née. M. Dauray n’en est pas, d’ail­
leurs, à sa première œuvre sous ce 
rapport, et le chant en musique lui 
doit beaucoup de ce qu’il est au 
jourd’hui dans Ottawa.

La recette de la soirée a été con­
sidérable et nous en publierons le 
montant ces jours-ci.

, : i
veillante visite dont nous 
l’objet de sa part, celte après-midi. “CANADA”La ’‘Great Northwestern Tele­

graph Company” est à faire poser, 
aux bâtisses du Parlement, un nou­
veau câble télégraphique formé de 
sept fils. Cette addition est faite en 
vue des travaux delà prochaine ses­
sion.

M. Robirt Thurn-L’honorable
marchand de St Jean, suc 

com

P. C. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex.burn,

cède à sir William Whiteway
premier ministre de Terreneuve.

ET DU

me MARCHE D’OTTAWA W '
Il parait que c’est à tort que 

quelques citoyens s’abstiennent 
d’acheter du lard au marché. Le 
choiera des porcs n’existe, en 
effet, ni à Ottawa ni dans les dis­
tricts avoisinants ; et contraire 
ment à ce que l’on croit générale­
ment, il est facile de reconnaître la 
présence de cette maladie chez un 
animal, par un grand nombre de 
petits points rouges dont se trouve 
marqué l’intérieur de ses mstestins.

C’est demain que doit avoir lieu 
l’élection du comté et de la ville de
St Jean, Nouveau-Brunswick. Sut 
vaut que nous l’avons déjà annoncé,
les candidats sont M. Everett, con­
servateur, et M. McLoed, libéral.

17 octobre 1885
FARINES

1 arine No 1 par baril..........
Farine forle de boulangers,

par baril..........
Farine extra........ .
Farine de sarrasin
Farine d’avoine.............
Farine de blé-d’inde.......

$ 4 25 à 4 50

..............$ 4 75 à 5 00
.. 4 75 à 5 00 
„ 0 00 à 3 50 
.. 4 25 à 0 00 
.. 0 00 à 3 25

524 RUE SUSSEX

OTTAWAGRAINS
Le Courrier du Canada dit :
Nous avons déclaré hier,mssstssf.srsr

særs /ïrrAi,.,
absolumem imputer a sir John. 

Nous répétons auiourd hui
dénégation autorisée. j>t

Mais nous ajoutons qu u est hu­
miliant pour une certaine classe de 
Canadiens qu’il faille traiter sé.” eu- 
rement nne calomnie aussi gros­
sière, une imposture aussi évidente, 

fable aussi faible.

Blé, le minot...........
Avoine......................
Blé-d’inde................

Sarrasin...................

75 à 85 
30 à 00 

0 75 à 0 80 
00 à 62 

0 00 à 1 25 
60 à 40 
50 à 55 
00 à 50

dans
ET PLACE DU MARCHE, HULL

Les vrais amis sont toujours là 
Sans oublier le passé, pensons a 
l’avenir et surtout ne perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, paru­
res et bijoux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga­
ranti tel qu’on le représente, si­
non la vente est nulle, ch- z H. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du u London Chop House.” 
Verres de montres 10 et 15 cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

LÉGUMESdette On exécute à ces ateliers toutes sortes.
35 à 40 
30 à 35 
3 à 00 

60 à 1 20 
3 00 à 0 0C

Patates, la poche.....
Navets le sac......... .
Betteraves le paquet, 
Choux, la douzaine.. 
Pommes, le bariL....

D’IMPRESSIONS

VOLAILLES TELLES QUE:
40 à 45
30 à 00
00 à 00

0 75 à 1 25 
60 à 70

Poulets, le couple 
Poules, la pièce...
Canards ................
Dindes, la pièce...

Têtes de comptes, 
Memorandums

Cartes d’affaires. 
Cartes de visile. 

Chèques, 
Billets,

LES ÉLECTIONS EN FRANCEune

sommes imposé la 
tâche très ennuyeuse de parcourir 
les numéros de la Vallée d Ottawa, 
parus durant la dernière quinzaine 
et quelqu s jours auparavant, et 

actuellement sous la

Nous nous Paris, 18—C’est aujourd’hui qu’a 
lieu le ballotage dans un certain 
nombre de départements.

Une circulaire adressée à tous les 
préfets allègue que l’échec subi par 
le gouvernement le 4 octobre "co i 
rant est dû à la déloyauté de cer­
tains maires et autres fonctionnai 
res publics La circulaire leur 
enjoint de sévir a"ec la plus 
grande vigueur contre truie per 
sonne qui mettra eue' culat'on des 
no îvelles de nature à discréditer 
le gouvernement ou à affecter le 
résultat de l’élection.

Paris, 19—Les rapports reçus 
cette nuit sont favorables aux répu­
blicains. M. Papou a été élu dans 
le département de l’Eure contre le 
duc de Broglie. M. Goblet, ministre 
de l’instruction publique, a été élu 
par une forte majorité.

Paris, 19—Les rapports de la der 
mère heure indiquent maintenant 
que la victoire est restée aux con- 
servaleuis, en province.

VIANDES
Madame Burgess, épicière de la 

rue Rideau, do.t quitter Ottawa 
urochamement pour aller demeu 
i-er à Winnipeg. Elle a vendu, ces 
jouis derniers, au prix de $3,600, 
un terrain qu’elle payait 82.50Ü il 
y a quatre ans. On voit par le 
rapprochement de ces chiffres que 
la propriété foncière ne perd pas 
trop de sa valeur après tout, dans 
la capitale, sous le régime exécrable 
de ta protection. Qu’en pense le 
free Press ?

Il y a eu, samedi, une partie de 
très-intéressante, 

terrains athlétiques du col 
lège St Joseph entre ‘les Capitals, 
de cette ville, et le club des In 
diens de St Régis. La lutte a été 
chaude, et les concurrents se sont 
vaillamment comportés de part et 
d’autre. Les Capitals oui cependant 
remporté la victoire par 3 points 
contre 1. Ces jeunes gens qui 
viennent de se former en club à 
Ottawa sont tous de vaillants jou­
teurs et ne tarderont pas à devenir 
les champions du pays. Au-delà 
de mille personnes assistaient à la 
rencontre de samedi.

5 00 à 6 50 
12 00 à 0 00 

8 à 00 
8 à 10

BtEuf, les 100 livres
Lard.............................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do

Traites,
Enveloppes

DIVERS
à 00 
à 20

Œufs..................................
Beurre, en pain................

do en sceau..............
Fromage............................
Suif brut, la livre............
Suif fondu........................
Saindoux..........................
Sucre d’érable................
Miel, la livre.....................
Sirop d’érable, le gallon, 
Foin, la tonne.
Paille....

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,

nous avons 
main un petit tableau établissant . 
lo. combien de nouvelles passées à 
l’état de vétusté et-d’écrits démodés 
la Vallée a servis à ses lecteurs du­
rant ce laps de temps ; 2o. où elle 
prend sa prose et ce que lui coûte 
la pluralité de ses renseignements ; 
3o. comment elle a publié sur la 
question Riel certains articles fort 
ridicules qu’elle aurait peine X 
avouer siens aujourd’hui ; 4o. 1 ef­
fet que la menace d’une action en 
dommages produit sur le plus ou 
moins de liberté d’allures de cer­
tains

20à
129 à

5 à
7 ù 8 Placards,

Lettres funéraire»^8 à 13
.... 10 à 12)
.... 12 à 15
.... t 18 à t 25
.... 15 00 à 17 00 

....... 8 00 à 0 00

Etc., etc., etc.

I

PEAUX INSPECTÉESaux nouci osse 
veauxLA VACCINATION ....... 7 50 à 8 00

. ... 6 40 à 7 50
No. 1 le 100 lbs 
No. •> BLANCS POUR MVOCâTS

Déclarations sur compte,
Déclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer,. 
Comparutions,

Subpoenas,
Affidavits,

Oppositions, 
Fiat,

Inscription#,

Un fait peu connu, et qui a be­
soin d’être signalé à Vattention de 
ceux qui négligent de se faire vac­
ciner et même revacciner, nous est 
fourni par la statistique européen­
ne. Le nombre-,des décès, par suite 
de la petite vérole, s’élève à 60,000 
par année, en Europe, et tous ces 
décès se recrutent parmi les popu­
lations civiles, à part quelques très- 
rares cas qui se produisent dans les 
cadres militaires. Poi *quoi cette 
différence? Parce que les gouver- 
ments font vacciner et revacciner 
souvent les soldats de leurs armées, 
pour les préserver de l’épidémie, et 
que les citoyens négligent cette 
mesure de prudence élémentaire, 
dont l'efficacité est incontestable.

CHARBON
correspondants de la feuille

LE CHARBONhulloise ; etc. etc.
Nous ne voulons pas servir ce 

plat à nos lecteurs, sans en avoir 
donné charitablement avis à notre 
confrère de Hull, qui pourrait 
bien perdre à ce nouveau jeu quel- 

des lauriers dont il a

Etc., etc., etc.

LE CHOLÉRA LACKAWANNAParis, 18—Le choléra disparaît 
graduellement à Marseille et à 
Toulon ; il ne sévit plus du tout 
à Celtes. La plus sombre journée 
à Marseille a été le 21 août ; les 
décès, ce jour-là, se sont chiffrés à 
soixante-neuf. A Toulon, le 27 
août a été la plus rude journé- 
avec quarante-deux décès.

Les décès enrégistrés maintenant 
se produisent parmi les fuyards 

• revenus dans leurs foyers depuis 
ieu et qui n’ont pas eu souci de 
aire désinfecter,leurs maisons.

Rome, 18—11 s’est déclaré au 
jourd’hui 56 nouveaux cas de cho- 

commission de médecins jéra à Palerme et il a été enrégis- 
tré 60 décès.

Madrid, 18—On a constaté hier 
en Espagne 119 nouveaux cas de 
choléra et 63 décès.

La panique règne à Séville par 
suite de l’épidémie ; la population 
prend la fuite.

1
1>E PREMIER CHOIX

Esl importé, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A b'jrddes Chars seulement

POUR NOTAIRESSi vous craignez de devenir con 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 

si vous redoutez le cholére
ques-uns
ceint son front à l’exhibition d’Ayl- 

Mais, nous le tirerons de 
cartons, dès l’instant où la 

Vallée aura inséré dans ses colonnes 
un entrefilet pour faire croire à ses 
lecteurs qu’elle leur sert des nou 
velles fraîches.

Contras de vente,
Contrats de mariage, 

Blancs de billet, 
Procurations, 

Quittances,

jore
>arce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

mer.

Bas prix. Qualité garantie.nos
Transports,

Protêts,.
Obligations^ «tir.

9
LE MONDE ET LA VILLE

86 RUE SPARKS.Il y aura ce soir assemblée régu­
lière du conseil de ville. Un ne s’oc­
cupera probablement que d’affaires 
de routine.

Le club des naturalistes d’Ottawa 
a exploré samedi la région géolo­
gique de la Petite Chaudière.

200 lbs; de bon beurre » pa­
tisserie a vendre chez N. A; 
Savard.

On va commencer cette semaine 
la construction d’un nouveau pa- 
tinoir entre les rues Slater ei Maria. 
Cet établissement sera, parait-il, 
l’un des plus grands du genre en 
Aménqne.

Il y aura ce soir au Théâtre 
Royal une première représentation 
du grand mélodrame “ The World.” 
La troupe qui tient actuellement la 
scène esl composée d’artis'es de 
talent et on peut s’attendre à une 
nombreuse assistance.

Ihiitres monstres !—M. -V A. Sa 
vard invite ses pratiques et le 
public en général à aller examiner 
les huîtres qu’il vient de recevoir. 
La plus petite de ces huîtres mesure 
six pouces ; elles sont détaillées à 
2 centins pièce, et une demi dou­
zaine remplissent une assiette.

Dans la course de trois milles 
entre Gallagher el Harrison au 
Patinoir Royal, samedi, le dernier 
a aisément été victorieux. Il y 
auiu ce auir Un 
fare des Gardes.

Pour les GreUlers et les Commissaire s
Le gouvernement vient de 

mer une
à Londres, Kingston, Ottawa, Qué­
bec, Montréal et Halifax pour s’en 
quérir des réclamations de ceux 
des volontaires qui ont été blessés 
ou ont contracté des mala lies et 
infirmités au service du pays, du­
rant la récente campagne du Nord 
Ouest.

Les commissaires recueilleront 
les témoignages et feront rapport 
au gouvernement sur ta gravité de 
chacun des cas qui hur auront été 

Ils recevront la solde des

La Svrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Conservatoire de ,
333 RUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,

uom-
Blancs simples de sommation,

Tiers-Saisie après jngemenl

Elève du Conservatoire de Paris et 
Professeur de Piano au Collège a’Ottawa.

Prix modéré* pour commençant*.
13 octobre 1885—la.

POUR HUISSIER
Blancs (le Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente
De Saisie,UN BON CANADIEN

De Venle,
S’il est un homme au monde 

plus franchement canadien que le 
curé Labelle, qu’on le nomme. Il 
ne peut être dit contre le Canada, 
en effet, nu seul mot que le brave 
apôire de la colonisation ne soit en 
état de pulvériser.

Ce matin même, écrit à ce pro­
pos l'Evénement, un des membres 
de la délégation du Damara s’écriait 
qu’il était bien temps pour eux 
de laisser le Canada, parce que les 
pluies torrentielles des derniers 
jours ont transformé nos rues en 
un immense tas gluant de 
nature à détruire toutes les bonnes 
impressions que ces messieurs veu­
lent garder de notre pays.

“ Gomment, s’écria le curé La- 
helie, ne voyez-vous jias que c’est 
sur votre départ que le Canada 

, pleure toutes les larmes de sou ciel."

COUR DE POLICE
AVIS AUX ENTREPRENEURS. POUR LES SEL.-TRESORIERS *

[Présidence <iu juge O’Gara.J
Ottawa, 19 octobre.

Isaac Raymond, ivresse, $5 d’amende 
et frais.

William »Shea, pour avoir trouble la 
paix, $20 d’amende et frais.

Alex. Guertin, même offense, 
remise à demain.

Wm Granville, désordre, $5 d’amende 
et frais.

James Devaney, ivresse, $5 d’amende 
et frais.

recevra à ce bai eau, iuequ’à JEUDI 
V/le 22 de Novembre prochain, dea aou- 
mieeions cachetées, adressées au soussigné, 
et portant la suscription “ Soumission 
pour fermes de Toit et Poutres, en fer, 
pour les Arsenaux de la Halle des Exerci­
ces Militaires, de Montréal, P. Q.” 
construction des

Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d'electeure».

soumis, 
chirurgiens de l’armée.

Dès qu’un dossier sera complet 
il sera envoyé au député-adjudant 
général du disliict où l’enquête 
aura eu lieu pour être par lui sou­
mis à une commission des officiers.

Fermes de Toit et de* Poutres, en fer,
P O [TB

Les Arsenaux de la Halle des Exercices 
Militaires, Montréal.

On pourra voir les plans et les devis au 
Ministère des Travaux Publics à Ottawa, et 
au bureau de A. Raza,architecte,Montréal.

Les soumissions devront être faites sur 
les formules imprimées fournies par ce Mi­
nistère.

Un chèque de banque accepté,fait payable 
à l’ordre de l'honorable Miniatre des Tra­
vaux Publics, égal à cinq po 
de la soumission doit accompagner 

&re, laquelle somme sera confisqué 
missionnaire refuse d’accepter le 

trat pour l'ouvrage aux taux et termes men­
tionnés dans sa soumission. Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission­
naire dont la soumission n'aura été 
acceptée.

Le département ne s'engage pas, 
moins, à accepter ni la plus basse ni à 
des soumissions.

cause

LE TOim

SUR BON PAPIERCette dernière commission se com­
posera du député-adjudant général 
et de deux capitain s résidant au 
quartier général et nommés par lui.

Ce sera le devoir du député-ad­
judant général d: s’enquérir de 
tous les cas qui, dans son district 
pourraient donner lieu à une en 
quête, afin de les signaler à l’alleu 
tion du département de la milice.

COUTURIERE BT A DES

En Robes
----- :o:----- Sur cent duJe viens de m’assurer les services 

d’une couturière en robes et d’une 
modiste de prenrère class:. Made 
moiselle EGAN est trop avanla 
geusement connue pour qu’il soit 
besoin de louer ici son habilité. 
Elle garantira la coupe et la fini de 
son ouvrage et cela à des prix ex­
ceptionnellement bas.

J
Les ordres envoyés par la Post*, 

reçoivent une atledtion toute spéciale el 
sont exécutés sans délai.

derniô

concert par la fan-MA UN DUCTuBixE

C’est l’heure exauise et matinale 
Que rougit un soleil soudain,
A travers la brume automnale 
Tombent les feuilles du jardin,
Leur chute est lente. On peut les suivre 
Du regard en reconnaissant 
Le chêne à la. feuille de cuivre,
L'érable à la feuille de sang.
Les dernières, les plus fouillées, 
Tombent des branches dépouillées ; 
Mais ce n’est pas l’hiver encor.
Une blonde lumière arrose 
La nature, et, dans l’air tout rose,
On croirait qu'il neige de l’or.

IR0NNE1ENTS:L’un dea bûcherons du chantier 
de M. J. Thompson, au lac des sept 
lieues, rivière Ottawa, parlait 
pour la chasse dimanche dernier, 
11 courant. Comme il n’était pas 
encore de retour le lendemain, on 
commença à soupçonner un acci­
dent et on se mit à sa recherche. 
Ce n’est cependant que deux jours 
plus lard qu’on l’a retrouvé mort, 
à quelque distance dans la forêt. 
Son fusil sera sans doute parti ac­
cidentellement, et la mort a été 
instantanée.

“LE «MOI" quotidien, par an. «.OC
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Madame Thomas Bylield
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Ministère des Travaux Publies,
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